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Porteur et partenaires
Le projet Mauvaises Graines : réfugié·e·s est porté par la compagnie La 
Barbe à Maman et a été réalisé par Bruno Michellod et Stéphane Bientz. 
Ce projet a été soutenu par le Théâtre Halle Roublot à Fontenay-sous-Bois 
et l’association Aurore qui accueille et accompagne vers l’autonomie les 
personnes en situation de précarité ou d’exclusion via l’hébergement, les 
soins et l’insertion.
Ce projet a été mis en œuvre avec la complicité du professeure de français 
Alaïs Barkate et de sa classe de 4e du collège Joliot-Curie à Fontenay-
sous-Bois.

prémices et processus
Ce projet est né suite à la création de Mauvaises Graines, un spectacle 
de la compagnie. Mauvaises Graines raconte 4 histoires d’exclusion sur 
les thèmes de la vieillesse, la maladie mentale, la pauvreté et le handicap 
physique à travers 4 types différentes de marionnettes. 
Avec cette intervention, nous nous emparons d’une 5e forme d’exclusion, 
celle que traverse les réfugié·e·s.
Le processus artistique mis en place est de proposer aux élèves des 
cadres créatifs et des outils en écriture, construction, jeu, mise en scène, 
lumières-son, afin de les rendre les plus autonomes possibles dans l’éla-
boration et la finalisation d’une forme courte théâtrale marionnettique. 
Celle-ci se présente devant un public de parents à la fin de l’intervention 
dans la salle de spectacle du Théâtre Halle Roublot.
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En amont
Un mois avant notre première séance d’intervention, les élèves sont 
accueilli·e·s par l’Association Aurore. La classe est partagée en 3 groupes, 
chacun de ces groupes rencontre ou Alice, ou Moussa ou Nadia, trois 
personnes qui ont quitté ou fui leur pays ( Guinée-Conakry, Sénégal, Répu-
blique Démocratique du Congo ). Les élèves ont préparé des questions et 
recueillent leur témoignage. Suite à ces rencontres, Alaïs Barkate, profes-
seure de français, initie un premier travail d’écriture, « pour ne pas oublier 
ce qui leur a été confié mais aussi pour partager, si elles et ils le souhai-
taient, leurs émotions ». 

Témoignage d’Alaïs ( professeure ) : 
« Je ne sais pas par où commencer tant l’émotion de mercredi est et 
restera à jamais là. Merci ! Merci de donner à ces adolescent·e·s le privilège 
de vivre de tels moments et d’ouvrir plus grands les yeux sur le monde. 
Merci de nous donner à tous et toutes l’espoir que très bientôt, l’accueil 
sera plus simple dans les esprits et dans les faits. La solidarité est un beau 
mot, mais encore plus quand elle se vit, s’incarne et mercredi en fut un bel 
exemple dont les suites seront, assurément, sublimes d’altruisme. »

Puis, 2 jours avant la première séance, nous venons jouer Monsieur Claude 
dans le CDI du collège : c’est la première fois que nous nous rencontrons 
avec les élèves. La forme courte que nous jouons parle de la pauvreté à 
travers les pérégrinations d’un clochard qui cherche un endroit où dormir. 
Suite à cette représentation, nous avons un temps d’échanges d’1h30 
avec les élèves, qui ont beaucoup de questions et de remarques.
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Séance 1 : 2h
L’accueil de la classe se fait au CDI. Nous avons disposé celui-ci de façon 
à créer des ilots de tables. Après un résumé de leur rencontre à l’Associa-
tion Aurore, nous évoquons avec ielleux de quoi il y a besoin pour créer un 
spectacle, ainsi les enjeux sont posés dès le départ : chacune des histoires 
portées par leur protagoniste Alice / Moussa / Nadia fera l’objet d’une forme 
courte de 10 min. 
Lors de cette première séance axée « écriture », nous développons 
plusieurs moments qui sont autant d’outils à utiliser ensuite pour la trame 
de leur histoire : en préambule à ce temps, nous organisons une associa-
tion d’idées autour des mots réfugié, migrant, demandeur d’asile. Nous 
évoquons également les différentes conventions, charte, déclaration dont 
les articles défendent les droits des réfugié·e·s et humains. 
- nous demandons à chaque groupe de collaborer et de se mettre d’ac-
cord sur 3 nouveaux articles à rédiger pour une nouvelle charte, conven-
tion, déclaration, dont le verbe principal a été tiré au sort.

ex : n’importe qui peut construire sa vie sans le jugement des autres. (verbe 
construire)

Séance 2 : 2h
- dans l’idée de continuer à développer des outils, la séance commence 
par la distribution d’un nouveau texte, « les é(mots)tions » : il s’agit d’un 
texte à trous que les élèves doivent remplir en utilisant la banque de mots 
créées lors de la séance 1 ( « portait chinois », « tableau des 5 mots » ). Le but 
est de les aider à développer leurs ressentis, leurs impressions, de libérer 
la parole suite aux échanges avec Alice, Moussa et Nadia. Les élèves 
jouent le jeu et les langues se délient.
- l’exercice suivant traite du dialogue : nous demandons aux élèves d’ima-
giner un dialogue entre un·e élève et Alice / Moussa / Nadia. L’exercice 
possède des contraintes qui peuvent apporter un début de dramaturgie au 
texte rendu, en vue de la restitution. ( ex : imaginer au moins 2 questions 
posées par l’élève dont 1 à laquelle Alice / Moussa / Nadia ne répondra pas. )
- le dernier exercice est celui de l’acrostiche constitué des lettres des 
prénoms de Alice / Moussa / Nadia. La fin de séance se termine par un 
travail vocal : chaque élève reprend une phrase de l’acrostiche proposé en 
commun et le donne à haute et intelligible voix.

- nous distribuons une fiche « portrait chinois du courage » à remplir.
- nous distribuons une fiche « tableau des 5 mots » : c’est une grille à 
plusieurs entrées. Les élèves choisissent 5 mots parmi ceux écrits au 
tableau. Dans la grille, il y a plusieurs entrées comme « synonyme », « rime », 
« contraire », etc. Les élèves complètent la grille en fonction des 5 mots 
récoltés.

ex : eldorado ; synonyme = eden ; rime = dodo

Chacun de ces temps d’écriture est clôturé par un temps de lecture.
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Séance 3 : 2h
Lors de cette séance, nous nous concentrons sur la construction. Lorsque 
les élèves rentrent dans la salle d’art plastique, 4 espaces sont agencés :
- fabrication des têtes des marionnettes ;
- réalisation des costumes des marionnettes ;
- réalisation des décors ( dessin, mise en couleur, découpage, encollage ) ;
- illustration des acrostiches.
Tous les groupes se retrouvent mélangés, en fonction des activités qu’iels 
ont choisies. Nous observons beaucoup d’entraide entre les élèves, de 
concertation, de congratulations pour chacune et chacun.

Entre la séance 2 et la séance 3, nous demandons aux élèves, secondé·e·s 
par leur professeure plusieurs missions à remplir avant de se revoir :
- affiner l’acrostiche et se mettre d’accord sur les vers proposés ;
- définir les articles de loi qui seront proposés lors de la restitution. Chaque 
groupe a la responsabilité de choisir pour un autre groupe quels articles 
garder ( ex : le groupe de Nadia choisit pour le groupe d’Alice ) ;
- déterminer l’ordre des séquences en vue de la restitution.
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Séance 5 : 2h
Nous nous retrouvons dans le hall du Théâtre Halle Roublot. C’est la 
première fois que les élèves viennent au théâtre.
Après plusieurs exercices d’échauffement ( corps et voix ), les élèves des 
groupes Alice / Moussa / Nadia se rejoignent : chaque groupe a un espace 
attribué : une table de manipulation, une à deux marionnettes-sacs, les 
dessins, les acrostiches et des accessoires de jeu. Nous circulons entre 
chaque groupe, leur indiquons des conseils et donnons quelques retours. 
Notre objectif est que chaque groupe soit autonome, ce qui a l’air de se 
passer. Certain·e·s élèves se révèlent en dirigeant leur groupe.
À la fin de la séance, chaque groupe présente à l’ensemble de la classe le 
travail effectué. Les retours sont bienveillants et essayent d’être construc-
tifs. Il reste encore du travail et bien que chaque groupe n’ait pas terminé 
sa proposition, la motivation est palpable.

Séance 4 : 2h 
Cette séance est consacrée à la manipulation de marionnettes. Afin de 
délier les corps, nous commençons la séance par un travail de chœur suivi 
d’un exercice de dissociation.
Pour initier à la marionnette, nous travaillons avec des tasses retournées, 
dont l’anse fait figure de nez. Nous insistons sur le fait que c’est « le nez 
qui dirige ».
La 2e heure est consacrée à la manipulation de marionnette-sac : comment 
se déplace-t-elle, comment lui donner la parole.

En fin de séance, nous demandons aux élèves, secondé·e·s par leur 
professeure de commencer à apprendre le texte et définir les rôles pour 
chacune et chacun, de terminer les décors ou les acrostiches.
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Séance 6 : 4h
Nous nous retrouvons dans la salle du théâtre. Les élèves prennent 
connaissance du lieu : coulisses, scènes, régie.
Corentin, le régisseur du lieu, leur explique les règles basiques pour la 
régie : un duo d’élèves par groupe aura la responsabilité de la régie son et 
régie lumières.
Pendant qu’un groupe répète dans la salle, les 2 autres groupes répètent 
dans le hall. Toutes les 20 minutes, les groupes alternent de façon à ce 
que chaque groupe puisse répéter sur scène :
- la première heure est consacrée à la régie afin que les tops sons et top 
lumières soient compris.
- la deuxième heure est consacrée à la répétition (1 groupe sur scène, 2 
groupes dans le hall).
- la troisième heure est consacrée à un premier bout-à-bout ainsi qu’à 
travailler sur les transitions.
- la quatrième heure est le premier filage en condition.
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Restitution : 30 mn
Enfin, à 18h00, nous accueillons les parents pour la restitution. Les élèves 
réussissent avec brio à présenter leur travail et les parents semblent très 
émus des propositions de leurs enfants.




